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publier dans les Annales de la Bonne sainte-Anne une guérison
qu'il a obtenue par l'intercession de cette sainte,

ED. TESSIER Ptre,
1er Mai 1897.
LÉvis.-Mme L, bien malade pendant l'hiver a été. guérie par

l'intercession de la Bonne sainte-Anne.
C'est à la Grande Sainte qu'elle attribue sa guérison.
30 Avril 1897.

IVIÈRE PENTECÔTE.-I, C'est avec bonheur que je viens m'ac-
quitter d'une dette envers la Bonne saînte-Anne.

Le 15 mars dernier, je fus pris sous une avalanche de neige; j'a-
vais avec moi trois compagnons qui, comme moi, étaient ensevelis
sous le monceau de neige, et il n'y avait personne pour nous porter
secours, Je .ae recommande à la Bonne sainte-Anne, lui promet-
tant de faire chanter une grand'messe en son honneur et de faire
publier le fait dans les Annales, si elle nous sauvait. Aussitôt
mon courage se ranime, et je parviens à sortir de ma mauvaise
position ; je pus ensuite secourir les trois autres. Sans le secours
de la Bonne sainte-Anne, je crois que nous aurions tous péris.
Grâct;s et remerciements à notre bienfaitrice.

ALEXANDRE POUPE,
II,-Je remercie la Bonne sainte-Anne d'avoir guéri mon petit

garçon.
UNE ABoNNÉE.

III,-Actions de grâces et remerciements à la Bonne sainte-
Anne, pour une faveur obtenue après promesse faite de faire pu-
blier le fait dans ses Annales si j'étais exaucée.

UNE ABoNNÉE.
1er mai, 1897.
ST GERMAIN DE KAMouRAsKA.-Ma petite fille âgée de quatre

ans, fut atteinte d'un mal d'yeux, je craignais beaucoup pour sa
vue, je me suis recommandée à la Bonne sainte Anne; aujour-
d'hui que ma petite fille est guérie je suis heureuse de m'acquitter
de ma promesse.

Dame F. L. UNE ABoNNÉE.
Mai, 1897.
ST FRÉDERIC, BEAUcE.--Nous éprouvons les plus grands senti-

ments de reconnaissance en retour d'une guériron considérée
comme miraculeuse en faveur d'une jeune enfant qui semblait
menacée d'une mort certaine.

11ILAIRE LESSARD)
et SARA L ABBÉ, (son épouse.)

4 mai, 1897.
ST JOSEPH DE Lvs.--Je viens toute joyeuse acquitter ma dette

de gratitude envers la glorieuse Thaumaturge si chère à tout cœur
canadien.

Ayant à subir de sérieux examens, je m'adressai ainsi qu'une


